
Groupe 2   Travail sur un récit de rencontre : 

Bernard 

La première fois que je suis entré dans la chambre de Bernard, résident à la maison de retraite, 
rien n'indiquait qu'il était croyant. Il était sous oxygène et une poche pendait à son lit, mais il 
était valide. Bien sûr, il était en pyjama, et je m'aperçus au fur et à mesure de mes visites qu'il 
était habillé ainsi du matin au soir. 
 
Je me présentai comme l'aumônier de l'hôpital et à ce titre, je lui rendais visite. « Ah oui, je 
connais, un prêtre et d'autres personnes viennent me voir mais ils ne restent pas très 
longtemps ». Il m'invita à m'asseoir. Au cours de la conversation très banale, je cherchais un 
moyen d'entrer en relation avec lui plutôt que de parler de la pluie et du beau temps. 
J'examinai donc le contenu de sa chambre. Il y avait une écharpe de supporter du… Etant moi-
même passionné de foot, nous avions là un point commun, le courant était établi. 
 
Mais je voulais aller plus loin. Au-dessus de sa télévision, il y avait la photo d'une dame. Un 
jour, je me suis donc permis de lui demander qui était cette dame : sa femme, sa mère, sa 
sœur, une connaissance ? Eh bien, c'était sa sœur, religieuse. De fil en aiguille, nous avons 
parlé de sa jeunesse, cela venait tout naturellement, je ne lui posais aucune question, mais 
toujours très attentif à l'écouter. Sa mère l'avait abandonné en bas âge, il était allé dans un 
orphelinat où il avait connu le scoutisme dont il me chanta la prière qu'il avait chantée le jour 
de sa promesse. 
Il me raconta sa vie dans les orphelinats, son engagement dans l'armée et son séjour en 
Indochine comme volontaire, ses déboires amoureux, ses différents métiers, son séjour chez 
les Compagnons d'Emmaüs, etc.  
 
Une véritable amitié et confiance s'étaient établies. Au hasard des visites, nous parlions de la 
religion, il me disait qu'il était croyant mais ne pratiquait plus. Il réfléchissait et nous 
échangions beaucoup sur ce sujet du fait de son état de santé. 
 
Un jour, je trouvai sur sa table un livre de messe. J'ai tout de suite pensé que ce n'était pas un 
acte innocent. J'ai pris l'air un peu surpris en le voyant, il m'expliqua qu'il l'avait toujours gardé 
avec lui et que c'était un peu comme une relique. Avant de nous quitter, je lui proposai de 
prier ensemble à l'aide de son missel. Il accepta immédiatement. 
 
Puis un jour, il me dit : « M. Dominique, pouvez-vous m'apporter la communion le 8 octobre ? » 
Quelle ne fut pas ma surprise ! Depuis combien de temps n’avait-il pas communié ? Je lui 
répondis « oui ». Le jour dit, je me présentai donc avec la communion. Il avait tout préparé, 
une serviette propre sur la table, tout était bien rangé et son missel en évidence. Je lui 
proposai de prier avant de recevoir le Corps du Christ. Il me répondit qu’il s’était préparé 
depuis le matin en allant chercher des prières dans son missel. Je lui donnai donc la 
communion et lui proposai de prier pour les personnes qu’il connaissait ou qu’il avait connu. 
Quelle ne fut pas ma surprise de l’entendre me dire : « Je prie pour ma mère car c’est 
aujourd’hui son anniversaire ». Nous sommes restés silencieux, priant pour elle, alors que je 
savais qu’elle l’avait abandonné. Quelle démarche de PARDON ! 
 

******* 



Pour le travail des groupes 2  (Récit de rencontre) : 
 
 Mêmes questions que pour le récit d’Evangile  
 
A. Une personne lit le récit à haute voix. 
 
B. Puis le reprendre ensemble en s’en tenant à ce qui est écrit : ne pas se laisser emporter 

par l’imaginaire, les conclusions trop hâtives, les jugements, etc.… 

Pour cela suivre pas à pas les questions suivantes 

 

1. Y a-t-il plusieurs parties dans ce récit ? Si oui, lesquelles ? 

 

 

 Comment commence la rencontre ?  

 

 

 Comment s’achève-t-elle ? 

 

 

2. Quels sont les acteurs, Comment sont-ils qualifiés ? que font-ils ? que disent-ils ? 

aident-ils ou empêchent-ils le déroulement de la relation ? 

 

 

 

 

3. Quels sont les lieux, les déplacements (mouvements), les indications de durée ? 

 

 

 

 

 

4. Quelle est la demande ? Quels sont les points de passage, de basculement dans le 

récit ? 

 

 

 

 

 
 
C. Quelles attitudes ou récits de l’Evangile ce récit vous fait-il évoquer, venir à la mémoire du   

cœur ? Ou ce récit d’Evangile vous évoque-t-il l’une ou l’autre de vos rencontres ? laquelle 
ou lesquelles ? 

 


